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A l'avant toujours !
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Coaticook, le 25 mars 1954

 

La Ligue des Propriétaires de

Coaticook a décidé de demander

une enquête devant un juge de la
Cour Supérieure sur les activités

du comité de protection, des feux
et des prétendus vols au dépar-
tement de l'électricité. Cette im-

* portante décision a été prise à

l'assemblée annuelle de la Ligue

des Propriétaires tenue à la salle

St-Jean l'Evangéliste, lundi soir
“ dernier, M. C, E. Audet proposa
l'enquête, secondé par M. L. La-
voie et tous les membres présents

approuvèrent cette résolution.

Cependant, cette importante
décision fut prise seulement

après une vive discussion sur le
sujet. Cette question d’enquête,

qui tenait le troisième rang à l'a-
genda très intéressant de cette:

assemblée, a soulevé, semble-t-il,

plus d'intérêt que les deux autres

points, à savoir: l’étude des plans

du futur Hôtel de Ville et la
Question scolaire, cause qui fut

très bien défendue d'ailleurs par
M. Louis Devost, président de la

Commission Scolaire de Coati-

cook. Nos lecteurs pourront dans

une autre colonne du journal, li-

Xe un résumé de cette assemblée,

M. A. Daigle, expliqua avant

d'aborder cette question épineu-
se, que deux délégués de la Ligue

MM. C, E. Audet et L. Lavoie

avaient rencontré deux membres

du conseil de ville, MM, Bégin et
Lemieux au sujet de cette enquê-

te, Ceux-ci au nom du conseil

avouèrent qu'ils n'avaient pas
d'objection à lever une enquête,
mais exigeaient cependant une

demande officielle de la part de

la Ligue des Propriétaires, M. A.

Daigle laissa alors la parole à
l’assemblée. M. C. E. Audet diseu-

te surtout du fait de l'incompé-
«tence de nos pompiers volontai-

res, du manque d'entretien de

Péquipement du service d’incen-
die et aussi de plusieurs petits

*détails qui dénotent une incom-
pétence impardonnable ou d’une

négligence coupable de la part

des responsables. M. L. Lavoie va

encore plus loin; il affirme que le
chef actuel des pompiers, M, G.
Groleau, ne possède pas la com-
pétence nécessaire pour occuper

le poste de chef du Service des
Incendies,

moyens adéquats pour le devenir.

M. Lavoie énumère différents

PARTIE DE SUCRE
DIMANCHE
LE 28 MARS

; chez

M. ARSÈNE NOLIN
| Départ Rex Café, 2 hres
Arrêt Mag. Cameron, nord

ENTREE 75c

Organisée par
Cercle Lacordaire

TOUS INVITES.
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feux qui se sont produits depuis

quatre a cing ans dans Coaticook

et il démontre le manque d’effi-

cacité, dû à la négligence des

responsables, Il demande une en-

quéte non parce qu’il en veut

personnellement à M. Groleau, ni

parce qu’il veut sa tête à tout

prix; car, il ne la veut pas, si elle

n’apporte pas d'améliorations

pour la Ville. Cependant, dit-il,

M. Groleau aurait dû prévoir par
exemple lors du feu de la demeu-
re de M. Hervé Caron l’an der-

nier, que l’on ne peut étendre les
lance-flammes sur la voie fer-

rée; M. Groleau aurait dû pré-
voir qu’une demi-tonne de paille
dans une cave, c’est le plus beau

nid à feu jamais vu.

D'autres allèguent qu’un chef

de Police n’est pas nécessaire,
mais croient plutôt dans les ser-
vices d’un Chef de pompier com-

pétent, pour entraîner les pom-
piers volontaires. Pour démon-
trer le manque d'entraînement,

quelqu’un, à la réjouissance de
toute l'assemblée, relate l’anec-
dote des deux pompiers qui

avaient accouplé les deux bouts

d’un Jance-flamme à la même
borne-fontaine et qui étaient

tout surpris de ne pas voir jaillir
l’eau.

M. C. E. Audet prend alors la

parole, et souligne Je fait que du-
rant son administration, il avait

subi des critiques sévères parce
que le budget pour le comité de
la protection s'était élevé à
S19,000.00; et maintenant, dit-il,

 

 
 

SUR NOS RUES
PRINCIPALES

M, Raymond Péladeau, agent
d'affaires du Syndicat du Vête-
ment, nous informe qu'il y aura

prochainement un grand rallie-

ment ouvrier pour régler un pro-

blème épineux à Coaticook.

*
On prédit que l'enquête n’aura

pas lieu... pour des raisons sé-
rieuses.

    
 

 

“dr

C'est vrai! Pourquoi une en-

quête dans la fine Perle des Can-

tons de l'Est ... voyons...

*

Les téléphonistes nous ont dit

“Give us the tools and we will do

the job”.

*
Les pompiers volontaires réus-

siront-ils à éteindre le “feu” de

la discussion sur leur compte,

*
Mercredi soir nos rues princi-

pales ont connu une activité fé-

brile avec la parade de Modes.

*
Bravo pour nos marchands qui

; ont pris cette heureuse initiative.

La Penman’s honore
ses deux plus
anciens employés

 
; se fait couramment ailleurs.”

le budget se chiffre à $30,000.00| oo
dollars sans soulever de protesta-, Lundi soir dernier avait lieu
tion, En plus, il croit que le ser-| ule breve mais impressionnante

vice de police a trop de person-’ cérémonie aux ateliers de la Pen-

nel. “On a pas besoin de poli-| Mans Limited. En effet, M. Max

ciers pour surveiller à l’intersec-! COvert a remis aux deux plus an-
tion des rues, des jeunes gens| ciens employés, MM. Arthur Le-
peuvent s'acquitter de cette’ clerc et Adélard Moussette, cha-

charge bénévolement comme ill cun une magnifique montre en

| or Longine, pour honorer cin-

: quante années au service de cette
M, Alexandre Lamoureux pro- ;

: compagnie,
pose une enquête sur toute l’ad-

ministration à l’Hôtel de Ville;
“il est temps, dit-il, de nettoyer

la place; on a manqué grande-
ment aux dernières élections de

février. On aurait dû jeter tout le
conseil dehors et le secrétaire en

plus, comme cela s’est produit à
Drummondville, à la satisfaction

des contribuables”. II reproche
au secrétaire M. R. Dumont de
dicter des ordres au conseil,

“C’est pire que de la dictature”
ajoute-t-il. Sur ce M. Lavoie ren-

chérit et coiffe le secrétaire de|
termes peu flatteurs. M. Jean

Lincourt alors suggère de faire

pression sur le conseil afin qu’il

prenne ses responsabilités et qu’il
agisse dans le meilleur intérêt de
toute la population. TI croit que

la situation ne justifie pas une

enquête telle que discutéee.

M. C, E, Audet lui rétorque que

le conseil veut absolument l’ap-

’

Les deux récipiendaires sont

encore au service de la compa-
 gnie Penmans dans le même dé-

partement où ils ‘ont commencé

à trWailler, M. Leclerc depuis 61

ans et M. Moussette depuis 51
ans. Sincères félicitations à nos
deux concitoyens.

 

Des arbres
et des jouets
pour Goaticook
La semaine dernière, votre

journal local annonçait que le

Jeune Commerce de Coaticook
offrait à toute la population

(l'opportunité de se procurer des

j arbres gratuitement. M. Denis  : Maurais nous demande de répé-
ter que TOUS sans distinction

peuvent obtenir ces arbres et

non seulement les membres du
Jeune Commerce.

pui des proprios pour justifier

leur décision, FHajoute que la Li-
gue a dressé une liste de griefs

qui exige une réponse satisfai-

sante et il n’y a que l'enquête qui

donnera un tel résultat. Il propo-| M. Maurais désire aussi rappe-  se donc la résolution à cet effet./ler à tous ceux qui seraient ten- 
 

 

 
Henriette, Organiste des orgues Hammond, fut la nremière artiste au
monde à toucher cet instrument lors de l'inauguration de ces orgues
en 1935. Cette artiste renommée a su se faire aimer et apprécier dans
un grand nombre d'hôtels et de clubs reconnus de New York, de la
Nouvelle-Angleterre, de l’ouest Américain et de différents pays. La
radio ct la télévision de New York, de la Californie et du Mexique
ont contribué à son prestige. Durant la dernière guerre, afin de mieux
plaire à tous et chacun, elle participa à une tournée dans les camps
militaires de l'Amérique du Sud, de Panama, des Antilles et du Paci-
fique. Le répertoire de musique de Mlle Henriette est illimité, c'est
donc vous dire que cette artiste est ct sera pour nous unigue en son
genre. Enfant, elle débuta comme pianiste et donna un concert qui fut
si goûte et si bien rendu, qu'on lui donna un trophée ‘Ethel Leginska”.
Tous les amateurs de belle musique et tous ceux qui veulent encoura-
ger l’oeuvre magnifique de l'Oncle André, se feront un devoir d'assis-
ter à ce concert, mercredi le 31 mars, au Pavillon Social de l'Hôtel
Child, à 8.30 heures p.m.

Cttrtr>
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tés de se défaire de jouets d’hi-, vres. On salt que le Jeune Com-
ver usagés à l'occasion du grand merce s'occupe, le temps venu de

nettoyage, de n’en rien faire. On faire la cueillette de ces jouets et

peut faire une bonne oeuvre en| de les remettre en état de servi-

les gardant pour les enfants pau-| ce.

 

  
 

CULTIVATEURS:

UN EXPERT DE LA COMPAGNIE
DE LAVAL

FERA GRATUITEMENT L'INSPECTION ET LA
REPARATION DE VOTRE ECREMEUSE

LUNDI 5 AVRIL 1954
A LA BEURRERIE DE COATICOOK

SOCIETE CCOPERATIVE AGRICOLE

DE GRAINS ET DE MOULEES

Votre Agent De Laval
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Le Progrès de Coaticook |
“A L'AVANT TOUJOURS”
HEBDOMANAIRE INDEPENDANT

Est publié à Coaticook, imprimé à Sherbrooke par le “Messager
St-Michel, — Paraît le jeudi de chaque semaine.

Directeur: Roger Jean-Marie

BUREAU : 16, rue Court. ‘Tél: 138. Coaticook

Autorisé comme envoi postal de deuxième classe,
Ministère des Postes, Ottawa.

ABONNEMENT: Canada $1.50 - Etats-Unis $2.00.
L'Exemplaire: Sc.

ee

CARTES PROFESSIONNELLES |
 

Shurtleff &

M.C.C.
MEDÉCIN-CR RORGIEN Bouchard

66, rue Cutting Coaticook AVOCATS ET PROCUREURS

Téléphone: Bureau 332 Tél. 70

Chalet: Ayer's Cliff, 121-s-3. 36, rue Child COATICOOK

GustaveG.-Lajoie

 

Les

ANNONCES
| CLASSEES

| du "PROGRÈS"

—

 

|A vendre
DEUX maisons à vendre; une de
4 logements dont un de 9 appar-
tements, un de 7 appartements,
un de 5 appartements et un de 4;
appartements, situées sur la rue
St-Paul, près des manufactures,
en excellente condition. Et mai-
son moderne, seule, de 6 appar-
tements, système de chauffage à
air chaud et un grand terrain.
Pour régler succession, S’adres-
ser à M. Hector Meunier, 282 rue,
Grafton, tél 554 s 3,

MAISON de 9 appartements.
Chambre de bain. Rue rpavée.
Grand terrain. Maison en bonne
condition. S'adresser à Gaston
Jean-Marie, Dixville. Tél 625 w 2.

 

 

 

 

Téléphone 103

Dr Raoul Laurence

DENTISTE
104, rue Cutting

JayN. White, D.0.S.
Optométriste

Opticien
19-21. RUE MAIN-OUEST

 

  
COATICOOK Tél. 146-s-2 Coaticook

Rodolphe Lajoie Dr Louis D. Grenier

B.A. B.D.S. D.DS.
ARCHITECTE Dontiste

Tél: 194 - 332 Heures de bureau
C. P. 267 de 9.30 am. a 9.00 p.m

2, rue Main, Coaticook Tel. 285
115 rue Child Coaticook  

TERRE & vendre: 80 acres aux
limites de la ville de Coaticook.
Batiments en très bon état,
grange en tôle. Conditions faci-
les. S’adresser à 169 rue Cutting.

A louer

LOGEMENT de trois pièces aui
rez-de-chaussée, pour occupation
immédiate, Coin des rues Main et
Stewart. S’adresser à Tél. 554 w 2.

LOGEMENTdetrois pièces sur la
rue Ste-Anne, prix raisonnable.
S’adresser à Tél, 149 r 4.

 

 

  
 

 

THÉÂTRE
| RIVOLI
COATICOOK, Qué.

 

Gérin & Gérin

Avocats

Tél: 108

93, rue Child

Coaticook

Larochelle, Savard
& Cie

COMPTABLES AGREES
Gérard Larochelle, C.A.
Marcel Savard, C.A.
Syndic en faillite

89, rue King-Ouest Tél. 2-2290
Sherbrooke |
 

 

 

Clinique Samson et Déchêne
133 rue Child, Coaticook

Tél. 78

Dr G. Albert Samson, Tél. 78
Dr G. Miville Déchêne, Tél, 14
Dr André Samson, Tél. 573
Dr Gilbert Germain, Tél. 78

 mm

Dim. Lun.
MARS 28-29

TENNESSEE
CHAMP |
Technicolor

Shelly Winters, Dewey Martin

aussi

COLUMN SOUTH i
Technicolor ;

Audie Murphy, Joan Evans
Tennessee Champ, 9.00 —

Column South, 7.15 et 10.15.

 
 

 

 

 

J.-André Durocher
NOTAIRE

Vente - Prêt Hypothécaire — Prêt Agricole
Succession - Testament.

Téléphone: Bureau 243 Résidence 43€

80, rue Child, Edifice Durocher Coaticook, Qué.  a.   
CARTES D'AFFAIRES
 

CHAREST ELECTRIQUE ENRG.
J. P. Charest, prop.

Contracteur électricien Lie.

REFRIGERATION DOMESTIQUE ET COMMERCIALE
APPAREILS ELECTRIQUES G.E.
TELEVISION: ULTRA VISION

Tél. 7 7 rue Wellington 

Mar, Mer.
MARS 30-31

TRAIL GUIDE
Tim Holt

aussi

THE NET |
Phyllis Calvert,

Robert Beatty

The Net, 8.45 — Trail Gui-
de, 7.15 et 10.05.

Ven. Sam.
AVRIL 1-2-3

L’ENNEMI PUBLIC
NO 1

Fernandel, Zsa-Zsa Gabor
Premiére production francaise

tournée à New-York.
Fernandel dansle rôle d’un

gangster américain.

 

Jeu.

 

Pour

RADIO ET TELEVISION
R. C. A. VICTOR

voyez

Harry Green Reg’d
61, rue Main Ouest

Tél: 389
au deuxième étage 

aussi

POLICE SANS AME
Jack Warner, Jimmy Hanley

L’Ennemi Public No 1, 9.00
— Police sans ame, 7.15.

A VENIR
AVRIL 4-5-6-7

Mogambo
Technicolor

Clark Gable, Ava Gardner

 

Technicolor
Jack Hawkins

BIENTOT
Violettes Impériales

Technicolor 

05NSnhaTeASAAad

AVRIL 11-12 i
The Cruel Sea ;

LE PROGRES DE COATICOOK, COATICOOK, LE 25 MARS 1954 No 4
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Perdu

UNE paire de lunettes perdue
entre St-Marc et la Ville. S'a-
dresser à 183 r 4,

On demande

LOGIS & pièces dans un bas,
centre de la ville. Ou achèterais
maison 2 logements dans centre
de la ville. Comptantsi désiré ou
balance à termes. S'adresser à 76
rue Johnson Tél, 340.

Femmes et Filles
demandées

BELLE OCCASION de faire de
l'argent: Vendez les cosmétiques
garantis Doraldina. Peu de ca-
pital requis. Haute commission.
Beau catalogue illustré. Ecrire à

| DORALDINA COSMETICS COM-
PANY dept. 9 Montréal.

 

 

 

 

 

 

Divers
APPAREILS distribuant des pa-
 

tates frites chaudes, modèles de ;!
comploir (le réchaud n’est pas
opéré par des jetons). Les por-
tions sont ajustables. Equipés
d’un réchaud. Belle apparence.
Le dôme d’une seule pièce, en
plastique transparent rouge est
illuminé. Pas de moteur. facile
d’entreiien et de réparations.
Pony Boy Limited 5257 Queen
Mary Road, Montréal,

OCCASION D'AFFAIRES
MACHINES à “Pop-Corn” élec-
triques, modèles de table. Un ac-
cessoire très rénumératif. Peu-
vent être installées dans les hô-
tels, les clubs, les comptoirs de
tabaconnistes, les confiseries, les
tavernes, continuellement où à
temps partiel et rapporter plus
de $300.00 par semaine. Pony
Boy Ltd., 5237 Queen Mary Road,
Montréal.

 

MADAME §S. OUELLET, repré-
sentante régionale de la Compa-
gnie Spencer Support Canada
Limited, sera heureuse de consi-
dérer toute demande des person-
nes désireuses de devenir corse-
tière Spencer pour la Ville de
Coaticook et les environs. S'a-
dresser par lettre à 283 rue

 

Montréal, Sherbrooke ou tél.
2-5512,

COMMERCE Rawleigh rnainte-
nant vacant dans Rock Island,
Stanstead, et Beebe. Commerce
bien établi. Excellente occasion,
Plein temps. Ecrire immédiate-
ment. Rawleigh’s Dept. C-498-
189, Montréal.

 

Agents demandés
AGENTS demandés pour vendre
ligne complète de produits ali-
mentaires, pharmaceuthiques et
de beauté, ainsi que 125 nou-
veautés. Bons territoires disponi-
bles. Ecrire à Produits Populex
Limitée, 4522 rue Delaroche,
Montréal.

 

Opportunité d’affaires

AUBAINE SANS PAGEILLE
Vous pouvez obtenir une franchise pour
un appareil automatique vendant de la
crème glacée et fournissant les gobelets
Dixie avec cuillères. Le Presse-Ecuton
automatique, vendant de la crème gla-
cde, est la plus belle proposition d’aifai-
res de nos jours. Il vous est possible de
vous établir ainsi votre propre commer
ce — un commerce qui commande le
respect. de plus étant tout à fait nou-
veau et Unique, c’est un commerce sans
compétition. La marge de profit est ine
téressante pour le vendeur de crème
glacée. Cette marge de profit est beau-
coup plus considérable que dans n'im-
porte quel autre commerce, au détail.
Enfin, c’est un commerce des plus sous
ples, puisque vous pouvez toujours
transporter, l’équipement de votre pla-
ce d'affaires d'un endroit à un autre, sf
vous le voulez, pour en bénéficier da-
vantage et obtenir jusqu’à 100% de pro-
 

VOUS pouvez obtenir une fran-
chise pour un æppareil automati-
que, vendant de la crème glacée,
dans des cartons
cuillère,
l'année. Minimum de capital re-
quis $2,000.00 Pour informations,
écrivez à Pony Boy Ltd, 5257
Sugen Mary Road, Montréal,

“Dixie” avec,
c’est un commerce à:

fit. Le de cette entreprise dépend
presqu’entièrement sur la performance
et Ja qualité de l'appareil. Le Presse-
Bouton vous donne ce qu'il y a de
mieux, Le Presse-Bouton automatique,
vendant de la crème glacée, peut être
placé aux endroits suivants; Pares d’a-
musement, arenas, maisons de rapport,
salles de danse, salles de billard, allées
de quilles, terminus d'autobus, tabacoe
nistes, dans les édifices municipaux,
provinciaux, fédéraux, marasins à ray-
ons, pharmacies, clubs, clubs de golf,
hôpitaux, stations de service, épiceries,

de beauté, hôtels et motels, ma= 

 

JEUNE HOMME, JEUNE FILLE
POURQUOI vous ennuyer? Si
vous désirez un ami ou une amie
selon vos goùts, vos désirs, écri-
vez-nous, Nous avons les pho-
tos. Inclure timbre. Cercle Social
Psychologique Enr, C. P. 213, St-
Hyacinthe, P. Q.

 nufactures, vestiaires, camps militaires,
bases navales, édifices de bureaux, ronds
de course, gares, salles de récréation,
écoles, théâtres, terminus de camions,
salle d'attente, entrepôts et tout endroit
où il y a du monde oui travaille, s’amu-
se ou se rassemble. Cette entreprise est
bonne à l'année longue. Minimum de
capital requis et est permise partout.
ECRIVEZ A PONY BOY LTD 5257
Qucen Mary Road, Mon réal, Qué.

 

 

illustré, contient:

@ pour le Cultivateur:

ration intérieure, etc, ete.

chants, monologues, saynètes,

le VRAI magazine pour CHAQUE membre de la FAMILLE
Parait une fois le mois; 90 pages ou plus, 2 couleurs, abondamment

orticles rédigés par des experts, faciles à lire, sur l'actualité, les
marchés, l’agriculture moderne, Faviculture, l'industric animale, la '
colonisation, la machinerie, la fertilisation, etc., ete,

@ pour la Femme du Cultivateur: i

articles sur l'entretien du foyer,
patrons de tissage, broderie, tricot, crochet, mode et couture; déce-

l'éducation des enfants; recettes,

© pour les Enfants, petits et grands, du Cultivateur:
histoires sentimentales, club de cor-

respondance, courrier du coeur, notre fameux Cours d'Anglais avec
diplômes, etc, ete,

Pour recevoir régulièrement Lo

Les abonnemtnts des villes ne peuvent être

occeptés à cause des règlements de l’A,B.C,

COUPON

remplissez et envoyez immédiatement avec

votre argent le coupon ci-dessous.

SPÉCIAL: 3 ANS POUR $1.00
Pour les gens de la campagne seulement.

ATTENTION! La FERME n'a aucun AGENTsur la route.

prre
HOMMES

D'AFFAIRES
FERME, |

|
qui voulez atteindre le
marché rural, deman-
dez nos torifs d'on-
nonce. La FERME est
la Revue qui

|des résultats.
donne  

D'ABONNEMENT * © o ©
o

» La FERME, 1236, rue Crescent, Montréal, P.Q. " -

a
Ci-inclus $1.00 pour 3 ans d'obonnement à La FERME, (36 numéros).

 

 

a
Nom fp :

Bureou de Poste "

RR.nnn. Comté Prov. “  Luis Mariano
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On parle
pour parler     
 

Tiens, bonsoir, mon vieux jos.

entre donc porte ouverte.

—Es-tu tout seul? ton gars est

sorti avec su femme je suppose et
tu gardes le dernier.

—Parle moe s’en pas c'est pas

que la p'tite affaire, ma brue

veut pas me laisser son bébé,
trouve que je le gâte trop...

veut pas que je l'embrasse... à

veut pas que je lle barce, a penr

que j'y donne des microbes avec ma
moustache... ça finit pu.

—Mon Baptiste a peut-être rai-

son après tout... asteure y suivent

des méthodes modernes y suivent
ce que les docteurs leur disent... y
ont toutes sortes de piqures qui

ôtent les maladies contagyieuses, y

vaceinent pour toute et ça coûte
rien... c'est payé par le gouverne-

ment. :

—Ca coûte vien et ça ne vaut
rien... les enfants y sont maladifs

pareil... j’eré pas à toutes leurs pe-

tites fioles... en tout cas, ils leur

montrent toutes sortes de singeries,

toutes sortes de recettes que les

femmes d’asteurs u savent pu où

mettre la tête... c'était pus si com-

pliqué que ça dans notre temps et

puis on pas mort.

—T'oe l'es pas mort, mais pense-

y ben tous ceux qui sont morts jeu-

nes de toutes les maladies d'en-

fants, de tous ceux qui sont restés

infièrmes parce qu’on avait pas
dans le temps ce qui fallait pour

les soigner...

—Un des deux, nous autres, on

mourrait ou Lien on vivait en bon-

ne sante... avec toutes

a
R
A

asieure,
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Cetie jeune fe
m

,

. re un
se prepa y

uct.   . 0
avenir sans $

$150. par mois pour
le reste de sa vie

Une jeune femme de Toronto &
résolu le problème vital que doivent
résoudre toutes les femmes d’af-
faires ou de profession: leur sécur-
ité future. Si elle ne se marie pas,

«+ son avenir est protégé par une
olice d'assurance qui lui assure

$150. par mois sa vie durant, dès
l’âge de 50 ans. Etsi elle se marie,
celte police lui vaudra, ainsi qu’à
son mari, un revenu additionnel
appréciable.

our assurer son avenir, elle a
souscrit un plan d'épargne systé-
matique auprès de la Contederation
Life, —sans aucun risquefinancier,

ni souci de placement. Si, à la
suite d’un accident ou d’une ma-
ladie, elle devient totalement in-
valide pendant au moins six mois
avant d’avoir atteint l’âge de 50
ans, la clause d'invalidité de la
Confederation Life assurera le
paiement de ses primes jusqu'à
son rétablissement.

Si vous désirez bénéficier de la
même protection pour votre avenir,
consultez au plus tôt votre repré-
sentant de la Confederation Life.

. (onjederation
Lif ASSOCIATION

Pour obtenir la brochure gratuite
“Je désire de l'Assurance”, apæ-lezs

L. HUOT,
Coaticook

C. H. REID,
Windsor Mille

j bien plus profitables...

leurs p'tites boîtes de manger pour

bébés, avec leurs pilules pour la
constipation pour bébés, avec leur

sirop pour les dents pour bébés.

avec les suppositoires pour toutes

les maladies pour bébés, les enfants

sont toute maigres, ça toutes les

joues bleues... on en voit pu des
beaux enfants joufflus comme
dans notre temps...

—Baptiste, tu exagères un peu,

tu n'as vien qu'à sortir sur la rue

et tu vas en voir encore des beaux

enfants joufflus.

—Jos, tu sats ben comme moe

que ça donne vien de dire de quoi

parce que les créatures de nos
jours, y veulent pas nous écouter...

y font à leur manière, par exemple

les bébés y faut qu'y dorment la
téte à coté des orcillers; y veulent

pu laver de piqués, alors y laissent

des culottes de caoutchouc tout le

temps y a rien de pire pour échauf-

fer un enfant; y donne lu bouteille

seulement à toutes les L heures,

même si le bébé crie à fendre l'air;
icite la brue a fini pu avec ses ma-

nières... une chance qu'est ben
smart à part de ça.

Baptiste toe t'as élevé ta famil-

le à ta manière, et tu n'aurais pas

enduré qu'on te donne des conseils,

asteure, ça se perfectionne, laisse

la faire à son gout... mais une

chose certaine, c'est que t'entend
pu brailler les enfants des grands

nuites de temps comme duns notre
temps.

—Y feront ben comme ils vou-

dront mon Jos. c'est vrai que je ra-

dotte peut-être, mais y feront pas

acroire qu'y exagère pas un peu,

porte ouverte, quand on dit jusqu'à

mesurer le lait avant de le donner

aux bébés comme s'il savait d'a-

vance comment ils vont en

ger...

Baptiste, tu parles pour parler,

Fu penses pus à ce que tu dis bout

de corde, tu sais bien que les sta-

tistiques sont la pour prourer que

les méthodes d'aujourd'hui sont

y a peut-

être un peu d'exagération du côté
des femmes mais quand as-tu vu

une femme qui n'exagérait pas un

peu?

En tout cas à partir d'asteure,

je vais a laisser faire, mais j'sus

certain que mes rejetons ne seront.

pas comme leur grand-père, porte

ouverte...

C'est aussi bien comme ca, y a
assez de toe qui est de même ….

à la re voyure

W S OUESAUX

Conférence
de M. Louis-
R. Séguin
M. Louis R. Séguin, biologiste

et directeur de la station psico-
le des Cantons de l'Est au Lac

Lyster, sera le conférencier invi-

té à la réunion mensuelle du J.

Commerce qui aura lieu a I'Hotel
Child, le 5 avril.

maon-

Le J. C. de Coaticook sous la
conduite de leur dynamique pré-

sident M. Denis Maurais prend

l’initiative de l'organisation loca- |

le à l’occasion de la semaine na-

tionale de la Faune au Canada.
On sait sans doute que la Fédé-

ration des Associations de Chasse
et de Pêche du Québec patronise

cet événement dans la Province.
Au cours de cette semaine, le

public en général sera invité à

considérer l'importance de la

faune et aussi de nos autres res-
sources naturelles. Il sera aussi

invité à se demander ce qu’il
peut faire pour les protéger. Il

s'agit là de prendre soin de son

propre bien; car, si on s'en dé-

sintéresse, qui s’en occupera ?

Le J. C. en invitant M. Séguin a

voulu fournir l'occasion à la po-
pulation de Coaticook d’entendre

un spécialiste en la matière puis-

qu'il sait lui-même s'évader de

son laboratoire et de jouir en

connaisseur de la nature. 

reau de la rue Child nous promet1

un travail fourmillant de statis-
tiques intéressantes et des com-
paraisons constructives avec la

station psicole de St-Jovite sur

l’effet salutaire du tourisme pour

les villes avoisinantes d'une sta-
tion psicole. Sa causerie sera

intitulée: “Les valeurs récréati-|
ves et les valeurs économiques de

la pêche sportive dans l'indus-
trie touristique”.

Cette conférence où le grand

public est invité, sera accompa-
gnée de la projection de films
documentaires sur nos ressour-"
ces naturelles. Lisez le Progrès de|
la semaine prochaine pour de

plus amples détails,

 

Funérailles
de Madame
F. Riendeau

Samedi dernier avaient lieu les
imposantes funérailles de Mme

Fernand Riendeau, décédée mardi

dernier le 16 mars. Le cortège fu-

nèbre quitta le salon de la rue

Wellington pour se rendre à l’égli-

se St-Jean l'Evangéliste, Deux lan-
daux de fleurs précédaient le cor-

tège, l’un conduit par M. J. Paul
| Dufort et le second par M. Adrien

| Monfette de Sherbrooke.

Suivaient MM. Arthur

 
Bélisle

| A. Duranleau de la Maison Duran-

leau et Jalbert, M. Gérard Brien

des Frais Funéraires des Cantons
de l'Est et M. Henri Bussière, re-

présentant de M. I. Villeneuve:

mes de Ste-Anne, des Filles d’Isa-

belle, des représentants du Conseil
municipal, MM. R. Dumont, M.

Bégin et J. Cloutier; suivaient

aussi la famille et un grand nom-

bre d’amis et de connaissances.

Les porteurs étaient MM. A. Ro-
bitaille, A. Marcoux, R. Bouchard,

R. Favreau, Dr R. Fréchette, et

M. D. Perreault. La levée du corps

fut faite par M. le Curé Léon Le-
may qui chanta aussi le service,

accompagné comme diacre de M.
l’abbé Pouliot et comme sous-dia-

cre de M. l'abbé Houle,

Deux Dames de Ste-Anne ac-
compagnées de deux Filles d’Isa-

belle firent la quête, Mmes Marcel
Boixin, Alfred Marcoux, Lucien

Charron et Mlle Pierrette Caron,

Assistaient aussi au service ou-

tre les personnes déjà mention-

nées: ses soeurs, la Rév, Soeur St-
Réal de la congrégation Ste-Croix

de Montréal, Mme Alvida Blouin;
ses fréres et belles-soeurs, M. et
Mme Nil Créte de Montréal, les
Rév. Fréres Lucien et Raymond

de la congrégation Ste-Croix de
Montréal, M. et Mme Lionel Crète,

M. et Mme Zéphir Crète, M. et
Mme Wellie Crète, tous de Bare;

ses beaux-parents M. et Mme A.
Riendeau; ses beaux-frères et bel-

les-soeurs, M. et Mme Aimé Rien-

deau, M. et Mme R. Riendeau, M.

et Mme Roméo Riendeau, Mme H.

de la Maison Hamel et Frères, M.|

une importante délégation des Da- r

Mlle Jeannette Riendeau; ses on-

cles et tantes, M. et Mme William

Beaulé de Becbe, M. et Mme Sa-
muel Aubé de Sherbrooke. Mme J.

Carrière de St-Hilaire, Mme Al-

fred Riendeau, ses cousins et cou-
sines, M. et Mme Zéphirin Moreau

de Sherbrooke, M. et Mme E. Crè-

te de St-Malo, Mme J. Routhier,

M. et Mme Siméon Laperle, M. et

Mme Zéphir Fauteux de St-Malo,

M. et Mme A. Morcau, M. et Mme
À. Boivin, M. et Mme N. Giroux:

on remarquait aussi plusieurs ne-

veux et nièces ainsi qu'une foule

d'amis et de connaissances qui em-
plissaient l’église à pleine capacité.

Sainte-Catherine
Labouré .. .

(Suite de la page 6)

 

comme des savants datis un la-
boratoire n'observent pas une

pièce atomique ni un phénomè-

ne d’électrolyse, la conduite, la,

tenue, le rare mérite, la capacité

de l'ainée des demoiselles Labou-
ré devaient être notoires, et il

n’était certainement pas de mè-

AttAta 2
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res qui ne la désirassent
leurfils.

C'était une belle et forte jeune
fille, aux traits allongés, aux

grands yeux bleus très doux, à la

physionomie fermée et pourtant

aimable. Les jeunes gens qui la
voyalent le dimanche à la messe

paroissiale, priant dans la cha-

nelle des Labouré en atours de

fate, la robe à la mode de 1225,

taille haute, et ruché assorti frô-

lant la bottine, le visage ombré

sous la vaste capelipe à brides,

songcaient que celui qui l'obtien-

drait en mariage serait un privi-

légié.

pour

Un jour, à cette epoque, c'est-

à-dire vers les 19 ans de Catheri-
ne, Pierre Laboure reçut les ou-

vertures d’une famille qui lui de-

mandait la main de cette enfant

chérie. Il s'agissait de gens bien

assis dans le pays en réputation
et en rang. La demande dut

plaire à Pierre Labouré et il

comptait y donner suite puisqu'il

en fit part à Catherine.

Qu'en dis-tu, Catherine ? Ta

famille est bien, le garçon soli-

de...

(A suivre en page 31

 

 
Pour couronner un match de curling, il n'y a rien comme une
Dow “climatisée”. Protégée contre tous les écarts de tempé-

rature pendant sa fabrication, elle retient ainsi tout le goût

fin et toute la saveur des ingrédients de qualité supérieure
qui la composent, pour vous donner le meilleur de la bière
dons la meilleure des bières. Dow .. . Riendeau, Mme E. Riendeau et MeLIMATISEE"

DCR-59F .

 
 

TELEPHONE 164 M. Séguin, rencontré à son bu-

 

Plymouth 1940 Sedan

Buick 1939 Sedan

Plymouth 1938 Sedan

Pontiac 1938 Sedan

Buick 1938, Sedan

CAMIONS

Ford 1% tonne 1952

Mercury 3 tonnes 1950

VOITURES ET CAMIONS USAGES EN MAINS

TOUTES CES VOITURES SONT RECONDITIONNEES A NEUF. ;
ELLES SONT VENDUES OU ECHANGEES SELON LE MODE DE PAIEMENT |

QUI VOUS CONVIENDRA LE MIEUX.

COUILLARD AUTOMOBILES
PONTIAC — BUICK — CAMIONS G. M. C.

MECANICIENS EXPERTS POUR TOUTES VOS REPARATIONS.

Morris 1952 Sedan

Chevrolet 1951 Sedan

Ford 1950

Chrysler 1949 Sedan

Pontiac 1948 Sedan

Sedan

Mercury 1 tonne 1950

Fargo Ya tonne 1950

INC.   
RUE MAIN |
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Concert d’orgue préparé par une
artiste de renommée universelle

spécialement pour l'oeuvre
de l’oncie André

Un concours de hasards vrai-

ment Providentiels, permet à

l'Oncle André de présenter à la
population de Coaticook et des

environs un concert qui plaira à

tous.
Depuis déjà assez longtemps

J'Oncle André cherchait un moy-
en d'obtenir des fonds pour son

ocuvre, mais il n’a jamais voulu

demander sans donner en retour.
Voili pourquoi sans aucun doute,

nous avons attendu si longtemps
Nouspour lui venir en aide.

croyons que le temps est enfin

venu de lui prouver notre recon-

naissance pour le magnifique

travail qu'il accomplit auprès des
jeunes. En plus de participer à
une oeuvre méritoire, vous aurez

l'avantage d'assister à un con-
cert, que les grands centres com-

me Montréal et New York, vous

offriraient à des prix fabuleux.
Il vous est peut être difficile de

L'homme chic trouvera
ce qu’il désire parmi no-
tre grand choix de nou-
veaux complets et pale-
tots pour le printemps.
Tissus nouveaux, confee-
tion soignée, et modèles

les plus récents.

Chapeaux, chemises,
cravates, chaussures
pour les hommes et

garçons.

Aussi les fameux

vêtements faits-sur-

mesures

TIP TOP TAILORS

et  
PROGRESS BRAND

en exclusivité chez

Kay & Son
22-24, rue Main

COATICOOK

“Chez KAY c’est

Meilleur Marché”,

 

 

croire une telle chose, maïs com-
me l’Oncle André le dit: “Quand

la Providence s’en méle, notre

intelligence humaine n'arrive ja-

gcstes.” Mercredi le 31 mars, au

Pavillon Social de l’Hôtel Child,

le professeur André Lavoie, vous
résumera les principaux hasards

providentiels de ce concert,
L’ARTISTE

Nous avons demandé à M. An-
dre Lavoie de nous parler de son

entrevue à Montréal avec Mlle
Henriette. Il était accompagné

de M. Charles Garceau proprié-
taire du Pavillon Social. Ce der-

nier a gracieusement fourni gra-

tuitement à M, Lavoie son Pavil-
lon et de plus il a prolongé son

contrat avec la Compagnie Ham-
mond afin d’aider M. Lavoie dans

son oeuvre, Voici les propres pa-
roles de l’Oncle André à l’égard
de Mlle Henriette “Mlle Henriet-

Pre

 
 

Les dernières

créations

de la Mode

Printanière

vous attendent

MANTEAUX

SHORTIES

COSTUMES

ROBES

CHAPEAUX

Une magnifique variété
pour dames, jeunes filles

et enfants.

  
   

  

  

   

    

  

    

   

   

  

  

   

    

   

Une visite vous convain-
cra de notre beau choix
et valeurs sans égales.

iaCSS

mais à comprendre ses faits et’

—

 

rooo

te est l’amabilité même. Elle a un

sourire qui vous met combpléte-
ment à l’aise afin de mieux con-

verser avec elle. Elle est simple,
gentille et surtout sans manières

recherchées. En un mot, c’est une

VRAIE ARTISTE,

Voulez-vous connaitre un peu

sa bonté naturelle ? Eh bien !
sachez que la part qui devrait

normalement lui revenir de ce

concert est donnée TOTALE-
MENT à mes neveux et nièces.
Mais ce n’est pas tout, sa bonté

a trouvé quelque chose de mer-
veilleux, afin d’angmenter les
fonds de mon oeuvre, Elle a en-

registré deux pieces de son réper-

toire spécialement pour sa venue
a Coaticook. Ces disques devien-

nent la propriété de mon oeuvre

pour deux semaines. Et j'ai la
permission de vendre ces disques

dans un rayon de 50 milles et le
profit TOTAL de cette vente est

pour “Les loisirs des Jeunes de
Coaticook”. Notre ville sera la

seule place du Canada entier à

avoir l’exclusiveté de ces disques
‘Tous ceux qui désireront ces dis-

ques pourront s’en procurer le

soir du concert.”
REPERTOIRE

Le titre même du programme

est très suggestif quant au ré-
pertoire de Mademoiselle Hen-

riette: “Voyage Autour du Monde

en Musique”. Mademoiselle Car-
rick a en effet connu le succès

sur différentes scènes du monde

et elle interprètera les pièces qui
ont été universellement appré-

ciées et goûtées, Toute la popula-
tion aura donc avantage à pro-

fiter du passage de Mademoiselle

Henriette parmi nous, pour en-

tendre un programme de musi-

que riche en émotions de toutes
sortes et garder un souvenir im-

périssable d'une artiste de tres

grande valeur. En méme temps,
I'oeuvre de 1'Oncle André béné-

ficiera de la générosité de toutes

les bonnes volontés soucieuses du
bien-être de nos chers petits en-

fants.

Les billets pour “Voyage Au-
tour du Monde” seront en vente

incessamment puisque c’est mer-

credi prochain le 31 mars à 8.30

hres p.m. qu’aura lieu le concert
an Pavilion Social de l'Hôtel

 

 
VOUS -

SOUVIENT-IL ?
Dans le Progr”- -- °2 mars 1950

On comm a toiture
à l'église S igéliste...
M.L. HA... se pour la

première fois au conseil où il a
été élu par acclamation,
A l’assemblée régulière du con-

seil, il fut décidé de réduire le

nombre de pompiers volontaires
de 20 à 15.

M. Paul Davignon élu Monsieur
Hockey 1950.
Dans le Progrès du 26 mars 1953

Le lourd trafic est maintenant

interdit...
Un quart de l'objectif de la

souscription de la Croix-Rouge

est atteint.

Il faut acheter chez nos mar-
chands de préférence aux autres

surtout les étrangers.

L'Harmonie
de Coaticook
remercie ses
bienfaiteurs
M. Ernest Lafaille président de

lHarmonie de Coaticook est tout
enchanté de la coopération et de

la grande générosité de plusieurs
amis de l’Harmonie.

I] tient à rappeler que M. Denis
Gérin a obtenu un octroi sub-

stantiel de $500.00 du Gouverne-
ment provincial et 11 fournit les

noms qui suivent comme les do-

nateurs insignes, qu'il veut re-
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“jet se montait l'imagination sur

No 4
 “_0". -—

mercier par la voix des journaux. rire de la jeune fille qui laisse

M. Isidore Villeneuve, Garage apparaître un peu du brasier

Maurais, M. Charles Akhurst, ie| mystique dont elle est consumée:
Colonel Louis Roberge, M. Maxi- Non, je ne change pas...
me Bégin. (à suivre)

Si d’autres personnes généreu-
ses ne savent où s’adresser pour

remettre un don, l’Harmonie est
encore dans le besoin et se ferait

un plaisir de le recevoir.
Direction de l'Harmonie

Ste-Catherine
Lahoure

(Suite de la page 3)
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—Jg ne veux pas me marier,

dit seulement Catherine.
Le Père ne dut pas en deman-

der davantage. Au fond, il est

permis de croire que cet excel-

lent homme ne tenait pas essen-

tiellement à perdre l’Ange de son
foyer. Il transmit la réponse de

Catherine et ce fut tout. ;
Nais Tonine qui avait 17 ans

L
E

 

7

 SE17
ce sujet, harcelait sa soeur de LT[iid]; [LTSLE
“Pourquoi” et de “comment”.

—Je te Yai dit, Tonine: Je ne;

me marierai jamais. Je me suis
 
Nom fiancée à Notre-Seigneur.

© Adresse
—Tu ne changes pas d'avis;

alors depuis tes 12 ans ? ‘ Age:

On croit voir le lumineux sou-! Qceupation:essence
 

 

 

PROTÉGEZ vos FOURRUREScontre

Le FEU-VOL-MITES-CHA:LFUR

 

 

  

     
 

Notre voûte de Storage de Four-
rures cst équipée avec le plus nou-
veau système pour refroidir et te-
pi au niveau humide nécessaire.

Vous aurez cette protection
pour seulement 2.25% de l’évalua-
tion raisonnable que vous ferez.  N’aimeriez-vous pas avoir plus
d’espace dans vos garde-robes ??
Vous pouvez en avoir en nous
envoyant tout votre lainage et vê-
tements d'hiver pour entreposage.

 

Tor) pikTE Nous devrons les nettoyer et vous      

 

les retourner propres comme neufs
à l’automne.

CILLA BES
 

Nous sommes spécialistes du nettoyage de FOURRURES.

 

Téléphonez à 431 ou 240 et notre chauffeur passera.

COATICOOK FUR STORAGE
8ylvio Roy et Denis Maurais, prop.

4 31
240remains TÉL. Coaticook
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Carnet social
de Coaticook-nord
M. et Mme Louis Beaulieu, M.

et Mme Roger Houle, Mlle Ré-

jeanne Brouillard passent la fin

de semaine à Waterburys chez

M. et Mme Lorenzo Champagne.

*
Mlle Thérèse Houle en visite à

Montréal.

x

M. et Mme Lucien Beaulieu de

Passage à Sherbrooke.

*
M. et Mme Stewart Reese de

Montréal ont visité M. et Mme

Albert Marcoux.

*
M. et Mme Albert Leclerc. M.

et Mme Oscar Soulières ont visi-

té le salon de l'automobile à

Montréal.

Carnet social
de Hereford Road
M. et Mme Victor Gagnon, M.

et Mme Noël Gagnon se sont

rendus à Coaticook par affaires.

x
Mlle Pauline Soucy de Sher-|

brooke est venue visiter M, et.

MmeJ. Couture et M. Gilles Sou- ©

cy.
*

Mme Hector Paré, MM. Fer-

nand Paré et Gilles Soucy, Mlles
Pauline Soucy et Lucille Paré ont
visité M. Roméo Thibodeau, hos-

pitalisé a Montréal.

*

M. et Mme A. Charest ont visi-

té M. et Mme Philippe Vachon de

Groveton N, H.

 

CAPE DE FOURRURES

| Nouveau £21 .95 aucune

. Style taxe

FAIT avec votre vieux manteau de

fourrure à moitié du prix habituel

Votre manteau
de fourrure est-
il usagé ou dé-
modé? Pour aus-
si peu que
$21.85 (pas un
sou de plus),
Votre vieux
manteau de
fourrure
peut être
magnifi-
quement
remode=
ser en
une
Cape
dernier
style. Ce servie
ce de remodela- *
ge est exclusif

   

   

  

 

  

  
  

écono-

misez

50%
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aux ateliers Perreault. n’envoyez
Des centaines de clien-
tes s’en sont déclarées , pas
satisfaites. Tout ce que d'argent

faire est
votre manteau et de

nous le maller immédiatement en
nous indiquant votre pointure de
robe et votre grandeur, N'envoyez
pas d'argent. Payez seulement quand
votre travail est complété et que
vous recevez votre Cape chez vous.
Un délai de 20 jours doit nous être
alloué pour la livraison.

vous avez à
d'envelopper

Commandez dès maintenant.

G. PERREAULT
89, rue Alexandre

Sherbrooke, Qué, Dept 3.  
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M. et Mme Gérard Fournier et,

leurs enfants ont rendu visite à

la famille Vézina Dubé.

*
Mme Georges Dubé en visite

chez M. et Mme John Peters de

Berlin est de retour.
 

Carnet Social

de Barnston
Félicitations à M, l'abbé Ro-

méo Laurencelle nommé aumô-
nier de Secteur pour l’U. C, C. et
lU, C. F. Ce secteur comprend

les municipalités de Kingscroft,

Compton, Dixville, St-Herméné-

gilde et Barnston,

*
La famille de M. et Mme Jo-

seph Hébert nous a quittés

pour demeurer à Sherbrooke. M.

Victor Fréchette s'est porté ac-

quéreur de cette ferme et Nous

lui souhaitons ainsi qu’à sa fa-
mille, la plus cordiale bienvenue

parmi nous,

*
M. et MmeJules Pichette ainsi|

que leur fillette Hélène de Sher-

brooke, Mlle Lucienne Jean-Ma-

rie également de Sherbrooke, M.
et Mme René Jean-Marie, étaient

de passage à Barnston dernière-

ment.

*
M. et Mme Fdouard Lacasse,

leur fils Alain ont visité M. et

Mme R. Veronneau,

*

Né à l'hôpital Ste-Catherine;
Labouré, baptisé à St-Luc de

Barnston, le 14 mars, Joseph, Al-

bert, Yvon Bertrand, enfant de

M. et Mme Norbert Gosselin

{Fernande Moreau}. Parrain et

marraine, M. et Mme Albert

Fournier de Coaticook. Porteuse,

Mlle Réjeanne Fournier cousine

de l'enfant.

*

Les Révérendes Soeurs Marie

du Cénacle, Sr Marie de Toutes

Grâces, toutes trois de la com-

munauté des Servantes du Sacré-

Coeur de Marie, ont visité en fin

de semaine M. et Mme Isidore

Madore.

*

M. et Mme Aldéi Théroux de

Derby Line visitent M. et Mme

Ovide Martineau.

*

M. et Mme Ludovic Raymond

de Ste-Edwidge ainsi que Mme

Hector Bourgeois de Drummond-

ville visitent M. et Mme Ovide

Martineau,

*

M. et Mme Ovide Martineau

ainsi que Mlles Pauline et Geor-

gette Martineau et Mme Bour-

geois se rendent a Derby Line,

M. et Mme Paul Martineau vi- sitent des parents à Martinville.

=...

 

SAVIEZ-VOUS || nomination comme aumonier

QUE?

eu 0 rss2

 

Que la vitesse excessive au vo-|

lant est un manque de courtoisie|

et une invitation aux accidents.

Que le Canada n'a pas de re-

présentant auprès du Vatican.
Qu'il en aura probablement un

auprès de la Chine communiste.

auparavant.

Que l'automobiliste courtois
contribue à faire baisser les taux

d'assurances automobiles.
Que les rats détruisent chaque

année plusieurs millions de dol-
lars d’aliments et de biens; on
devrait les exterminer dès leur

apparition, non seulement par-

ce qu’ils sont des destructeurs

mais aussi parce qu'ils transpor-

tent des germes de maladie.

Que plusieurs contribuables sur
tes rues St-Jacques et St-Paul se

plaignent fortement de ces ver-

mines qui pataugent dans le dé-

potoir public.
Qu'il y aurait plusieurs autres |

endroits pour jeter les déchets

publics.
Qu'il est question d'enquête à

Coaticook et qu’on en parle de-

puis longtemps.
Que la peur du cancer peut

rendre malade; un examen mé-

dical calmera beaucoup de gens

qui ont peur d’attraper le cancer.

S'il y a du cancer, un diagnostic

hâtif et un traitement rapide

peuvent souvent amener la gué-

ricon.

Quil y a plusieurs organisa-:

tions nécessaires en ville qui re-!

quièrent les services d'hommes.

actifs et débrouillards pour les!

diriger et que se sont toujours les

mêmes qui se voient obligés d’ac-

cepter ces charges.

Que Hong-Kong possède la |

plus grande école Don Bosco du:

monde entier.

Qu'il y a plusieurs loyers libres

à Coaticook, faute d'industries

nouvelles.

le livre du Père Eugène Trem-

blay “Ma Croisade” qui relate la

vie de la Très S. Vierge d’une fa-

con moderne, puisqu'il sera Du-

blié en caractère braille.

Que même les personnes qui |B

ont la vue parfaite pourrait le li-

re avec profit.
Qu'il y a encore des pères de

famille qui gagnent $35.00 par

semaine à Coaticook.
ARCHIVISTE

Assemblée de
l’U.C.F. de Barnston

Lors de l'assemblée de l’U. C.

F. de la paroisse St-Luc de Barn-

ston, M. l'abbé Guy St-Jean, au-

mônier diocésain rendait visite

à cette section. C’était sa premiè-

    

        10 rue Principale

Tél. 742-W-3

SOYEZ “CHICS”

COATICOOK

~ 1, PLETANT VOTRE TOILETTE AVEC

7 UN CHAPEAU D'UN CHARME FEMI-

NIN COMME NOUS VOUS L’OFFRONS.

Vous trouverez un choix de chapeaux de

marques réputées ou faits à la main.

PROFITEZ DE NOTRE SPECIAL

ESCOMPTE DE 10% DURANT

LA SAISON PRINTANIERE.

CHEZ ARMANDE
Modiste renommée — Mme A. CARON,

A PAQUES EN COM-

prop.

 
|
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|
|
}
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Que les aveugles pourront lire
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re visite a Barnston depuis sa

| diocésain et 1! était accompagné
de Mlle Gilberte Raby, secrétaire

diocésaine. +

Madame Rodolphe Véronneau,
{ présidente locale leur souhaita la

bienvenue à Barnston et mani-

festa sa satisfaction de voir au-

tant de membres présents pour

entendre les bonnes directives de

M. l'Auméônier. Ce dernier entre-
tint les membres sur les suiets

d'études “Les Loisirs” et "L'Eta-
blissement des Jeunes”. La Cais-
se de Prévovance a également été
expliqué par M. l'abbé St-Jeani —"mmmemeem——

qui répondit a toutes les ques laquelle toutes les dames se fé-
tions sur ce sujet. licitaient d'avoir assisté.

Mlle Gilberte Raby profita de!
l’occasion pour donner certaines
explications sur l'opération du,

comptoir de vente par I'U. C F.|
invitant les membres à se préva-'

loir des privilèges ainsi accordés. |

 

 

 

CONVOCATION
 

 

, JT y aura assemblée des Ambu-

Notre curé, Monsieur l'abbé, lancières St-Jean, mardi, le 30

Roméo Laurencelle, tira la con-; mars, à R heures, au Manège Mili-

clusion de cette belle assemblée à taire.

STUDIO BELISLE ENR.
Photographie de tous genres.

 

Mariages - Fêtes de Familles - Réceptions.

30, rue Main-Ouest « Venticook - Téléphone 162

 

Théâtre OPERA Coaticook
DIM. LUN. MAR.

28 - 29 - 30 mars
 

 

= 20.
f CENTURY-FOX

lovingly presents

a picture to

put @ wink in

7 your smile...a

{twinkle in your

.e song

   
tears...

Kx in your heart!  
Les Soeurs

CASSE-COU

(Version française)

   

 

En programme double avec

“ILS ETAIENT CINQ”

avec Irene Hilda, Jean-Claude Pascal

Ils étaient cing, 7.00 et 10.25 heures
Soeurs Casse-cou, 8.55 heures

MER. JEU. VEN. SAM.
31 mars 1-2-3 avril

oe. DONS OXRUTH HIS
EVE ARUEH - WLM DEMAREST

A REPUBLIC PICTURE

 

 
En programme double avec

“FAIR WINDS TO JAVA”

| Technicolor

avec Vera Ralston, Fred MacMurray

Fair winds to Java, 7.00 et 10.30 heures

Lady wants mink, 8.25 heures.
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Editorial

Le veau d’or a encore des
adorateurs

LE DEMON DE L'ARGENT:

Vivre seulement pour l’argent de nos jours est pour plusieurs un

but ultime dans leur vie. Pourtant, c’est indigne d’un homme, d’une

existence humaine. L'argent n’est qu'un moyen pour se procurer des

biens plus nécessaires à la vie. L'homme qui cherche son malheur n’a

qu'à amasser des richesses. Voici les paroles d'un saint moderne: “On
amasse la fortune avec peine, on la garde avec inquiétude, on la perd

avec douleur”.

IL NE FAUT PAS JUGER LE CAVALIER A SA MONTURE.

Au nombre des assoiffés de richesses, il n’y a pas que les séra-

phins; mais, il faut ajouter les ambitieux étourdis qui n'amassent que

par vanité, qui tentent par tous les moyens possibles de posséder la

maison la mieux montée, l'antomobile la plus dispendieuse et qui né-

gligent le pauvre diable vivant près d'eux. C'est le plus souvent un de

leurs employés pas trop bien remunéres ou encore un employé respon-

sable du progres de leur commerce. Il faut rappeler a ces ambitieux

que la seule richesse qui compte, c'est celle de l'aumône et de l’honné-

tete.

L'AMBITION FAIT PERIR SON MAITRE

On ne peut vivre sans argent, mais on ne doit pas oublier que

l’argent doit être serviteur et non soi esclave de l'argent. Est-ce à dire
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Ste-Catherine
Labouré

( Suite )

Vous ne savez pas, Père, Ca-
therine va se faire du mal. Figu-

rez-vous que depuis quelque
temps elle s’est mise à jeûner le
vendredi et le samedi, chaque se-
maine. Fatiguée par son travail

elle ne résistera pas. Et puis, d'a-
bord, elle est trop petite pour

jeûner, n’est-ce pas ?
Le Père Labouré reçut la dé-

nonciation sans réagir apparem-
ment. Un Père à cette epoque,

ne discutait pas avec un enfant.
Il prit l'avertissement pour ce

qu’il valait, le disséqua, le discu-
ta dans soh esprit.

C'était un homme profondé-
ment religieux, à la foi solide.

Cependant la vie terrestre par-
lait d’abord pour lui. Il dut son-

ger qu'il avait déjà une fille au
Couvent et que la seconde pre-
nait un chemin qui ressemblait
singulièrement à celui de l’aînée.

Catherine. devait à juste titre lui
apparaître irremplacable. D'au-
tre part c'est aller dans le même

sens que la Sagesse de l'Eglise

—— ~~

mineure de s'exténuer en priva- nant sa place a I'Atre ou au co-

tions. Il fit ce que tout autre pè- lombier, lui permettra sa messe

re aurait fait. Cet homme sévère,'imatinale et ses méditations de
après avoir réfléchi, s’adressa à | l'après-midi à l’Eglise de Fain.

la petite pénitente et lui deman- Souvent, d'ailleurs, elle l’y sui-
da s’il était vrai qu’elle jeünat le

vendredi et le samedi.
Oui, dit Catherine, c’est vrai.
Je ne veux pas de cela dit le

Père. Qui travaille doit manger.

Ce sont des extravagances.
Les lèvres de Catherine se ser-

rèrent encore plus étroitement

que jamais. Elle attendit respec-
tneusement que son père eût fini
sa diatribe et s'en retourna à ses

balais.
Fut-elle troublée de ce désa-

veu paternel ?
Avec Catherine on ne connait

jamais les réactions de l’âÂme
tant elle les a soigneusement ca-
chées.

En 1822 soit que la personne

qui aidait à la ferme fut fatiguée,
soit qu’elle eût cessé de vivre ou

de plaire, Catherine déclara à
Tonine, qu'elles n'avaient plus

besoin de domestiques et que

leurs jeunes bras suffiraient à
l'ouvrage. I] est bien entendu que

Catherine s'impose le plus péni-|
ble ouvrage, comme la lessive, le

jardinage, mais les exercices de sa vie spirituelle n’en souffriront
s. . . ' a ? - a . . 3 :qu’il n'est pas permis d'amasser honnêtement une fortune? Est-ce à que de défendre à une enfant pas. La gentille Tonine en pre-

dire qu’un homme devra ignorer ses ambitions? Non certes, mais il

devra les limiter non à ses caprices mais à ses capacités. S'il parvient

à la richesse, tant mieux pour lui: qu'il arrête là.

Car plusieurs ont péri en ambitionnant trop, en ne voulant pas

mettre un frein aux jouissances et tout a croulé dans un instant. Un

conseil à ceux qui veulent devenir riches: ne vous demandez pas Com-

bien puis-je gagner ? mais bien plutôt est-ce que je sais économiser ?

VIVRE SELON SES MOYENS

Tout homme sensé devrait se poser la question: est-ce que je vis

selon mes moyens est-ce que je ne dépasse pas le train de vie qui s’ac- |

commoderait à mon salaire? Quand on parle de riches, d’ambitieux, il

ne faut pas jeter la pierre immédiatement à ceux qui roulent carrosse

doré (Tant pis pour eux, s’ils ont quelque chose à se reprocher) mais,

il ne faut pas oublier l’homme moyen qui se gonfle de prétentions, qui '

fait le petit riche dans son quartier. Lui aussi ne doit pas être l’esclave !

de l'argent. S’il y a tant de malaises sociaux de nos jours, il faut en

mettre une grande partie sur le manque d’économie et de prévoyance

et sur le peu de volonté de renoncer aux jouissances dispendieuses.

Vivons selon nos moyens .. . Si on est riche, qu’on donne et qu’on

cesse d'exploiter le pauvre... et si on est pauvre au sens large du mot

j'entends, qu’on ne dépasse pas les bornes de la nécessité, laissant à

d'autres le soin de gaspiller leur bien.

LE MORALISTE

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS

 

 

 
 

CULTIVATEURS:

 

NOUS ACHETONS IMMEDIATEMENT

VOLAILLES VIVANTES

ET

NOUS AVONS DES POULETS

EN VENTE A L'ANNEE

ALBERT DERY
Tél. 617-J-4 Coaticook, R. R. 6
 

 

 
 

NOS “JACKETS” DE
FOURRURES DU
PRINTEMPS SONT
MAINTENANT A

VOTRE DISPOSITION.

  
Venez les voir !

Venez les essayer !

Nous vous attendons
pour bien vous servir,  

   
  

       

Suggestions pour mariées

 

du printemps.

SALON FOURRURES ROY
CREATION LAFLAMME FOURRURES

Téléphone 240 Rue Main

 

1

{

vait.

C’est dans cette intimité avec
sa soeur, et uniquement, que Ca-

therine a laissé apercevoir un

peu de son âme. Tonine seule l'a
connue — ct encore imparfaite-

ment, car elle n'a jamais soup-
conné le degré de sa sainteté.
Mais Catherine, a eu sur le sujet
mystique des minutes d'abandon

avec sa soeur. D'abord quand elle
lui parla une première fois de

son désir d’être religieuse. Dans
la suite, nous savons qu’elle fai-
| sait de fréquentes allusions à ce

projet. Peut-être quand Tonine,

plus légère, parlait de mariage et
citait des jeunes gens qui, d’a-
venture lui plairaient.” Moi, je
ne me marierai pas... affirmait

Catherine. Quand tu seras assez

forte pour mener la maison tou-

te seule, ma Tonine, je m’en

irai...” -- “Mais, ou iras-tu?”

Catherine faisait des épaules un

geste d’ignorance.

 

Dans un village Bourguignon

où chacun a les yeux sur son voi-
sin, où les vies sont étudiées 
  

 

 

VOTRE DÉSIR EST MAINTENANT COMBLÉ
 

PHARMACIE
COATICOOK.
(Votre Pharmacie Rexall)

L. Abdalla, prop.

B.Ph. L.Ph. 

    

 

Ie

 

a . $375
>» 4 flacons de lancement

Un ardme agréable, stimulant, presqueaussi tenace, aussi
enveloppant qu'un parfum au prix d’une eau de toilette!
Il a fallu à Ciro des années de recherches pour créer
ESSCENT, reproduire les quatr
présenter le tout dansles flacon
Ciro! Première présentation
Danger, Surrender, Reflexions — sous forme d’eau ESSCENT,

le tout pour $3.75. Achetez sans tarder — les ingrédients
contenus dans ESSCENT nous

fabrication.

A TOUT DU PARFUM,

Le nouvel arôme

de CIRO!

SAUF LE PRIX

Scent

e parfums Ciro et vous
s authentiques des parfums
mondiale: New Horizons,

obligent à en limiter la  
 

  
   

e COSTUMES

e CHAPEAUX

PRINT

Vous trouverez la plus éblouissante

collection de

e MANTEAUX

Mlle A. Lanciaux,

12, rue Main-Ouest

SILHOUETTE SHOPPE

VOUS PRESENTE TOUTES LES

DERNIERES CREATIONS

TOILETTE DE PAQUES.

® ACCESSOIRES

ANIERES POUR VOTRE

  

 

© LINGERIE ee ROBES

e GANTS e BLOUSES

¢ SACOCHES ee BAS “Whisper” "

Vous achèterez avec profits à la maison de l’élégance et de l’exclusivité.

SILHOUETTE SHOPPE
prop.

Téléphone 104

  

 

S
E
L

ra
ts
a

i
o
r
t
a
r
s
i

A
T
E
N
L
h

r
n
a
j
t

-

J

2

   

 

 

1
J

:
]
€

«
€

f
1
|

!



 

À
i
|

X

i
C
3
3

à

#

 

No 4 LE PROGRES DE COATICOOK, COATICOOK, LE 25 MARS 1954
 ee

PAGE SEPT
 

 

 

Visitez notre

C. Garceau, prop.

Rue Child  

“Salon Bleu”
le rendez-vous des Sportifs

HÔTEL CHILD

Coaticook  

L'ACTUALITÉ
SPORTIVE

PROGRES DE COATICOOK
par

JOE MORIN et R. JEAN-MARIE

Après vos activités sportives

Une endroit où vous pourrez

refnire vos forces en man-
geant une nourriture soute-

nante.

REX CAFÉ
Frank Thibault. prop.

Rue Child voaticook     
 

La classique
du Baëminion
se continue

Le tournoi se continue et plu-

sieurs passent en deuxième ronde.

Solange Lincourt en semi-finale.

Le tournoi pour les champion-

nats en simples maseulin et fémi-

nin se continue avec beaucoup

d’entrain sur les jeux du manège

militaire. Ce tournoi décidera du
championnat de Coaticook et Mlle

Sc'enge Lincourt est passée en se-

mi-finale alors qu’elle a triomphé

de Mlle Fernande Millette. Mlle
Yvonne Blouin est passée en deux-

jime ronde en battant Mlle Jac-
queline Rousseau en deux sets

consécutifs, alors que Mme Jean-

nine Clark et Lucie Gauthier ont
dû arrêter leur match après avoir

gagné une partie chacune. Mme

Clark s’est infligée une blessure

à la cheville mais on croit qu’elle
sera de retour au jeu vendredi

pour reprendre son match. Du cô-

té des hommes le champion de l’an

dernier M. Réal Fauteux a rem-
porté une éclatante victoire en

battant M. Albert Glass 15 à 0 et

15 à 1. Mitch Elias a réussi à pas-
ser en deuxième ronde en triom-

phant de M. Jacques Trudeau 15-3

et 15-7, Hermann Sénécal et M.

Ross ont joué le plus beau match

de la soirée alors que Sénécal l’a
emporté 15-9 et 15-8. Sénécal un

géant de 6 pieds pourrait causer

une forte surprise dans ce tournoi.

Celui-ci se continuera encore cette

semaine et le public est invité tous

les lundi et vendredi.

 

|

 

N.B. 11 s'est glissé une erreur

dans l'édition de la semaine der-

nière. Il aurait fallu dire que Mlle

Fernande Millette avait mis trois
sets pour disposer de Huguette

Riendeau au lieu de Mlle Millette

a di s’avouer vaincue en trois sets

devant Huguette Riendeau (J.M.)
 

Souper causerie
des Lions
Lundi dernier plusieurs mem-

 

bres du Club des Lions de Coa-'
ticook assistaient à un souper

causcrie sous la présidence de M.
Pierre Chapuis. M. Chapuis ré-

véla aux membres avant de pré-
senter le conférencier, que l’or-

ganisation de la soirée des ama-

teurs que le club présentera le 21

avril prochain, avait fait à date

du très bon travail. Déjà on peut
promettre des surprises fort

agréables dit-il. En effet, quel-
que dix artistes de Thetford Mi-

nes et Cookshire ont assuré leurs
concours pour cette soirée en

présentant à la population des

numéros qui ont déjà connu le

succès ailleurs.

M. J. E. Langlois des relations

extérieures de la Compagnie C.
I. L. fut alors présenté à l’assis-
tance. Il entretint son auditoire

sur l'importance de l’industrie

Chimique au Canada, faisant
ressortir le fait que c'est grâce au

pays riche qu’est le nôtre si l'In-

dustrie Chimique a connu un tel

essort ici.

Plus de 50,000 personnes trou-

vent un emploi rémunérateur à
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UN CHARBONNIER chez qui François Ter s'était arrêté.
! se fit rendre por le roi lo place la plus confortable en disanh

“Je suis chez moi: charbonnier est maitre dans sa maison”,

Cette réclame fait partie d'une série publiée par

il

1

\

CN

QUI A DiTo02
“CHARBONNIER EST

MAITRE DANS
SA MAISON”

ARRIERE-GRAND-PERE BUVAIT

ON

 

A
LA BIERE QUE VOTRE  

travers le pays actuellement

dans cette industrie relativement
jeune et dont la production a dé-

passé les $800,000,000.00 l'an der-
nier.

M. Langlois s'est alors appliqué

à démontrer les aspects très pra-
tiques de la production de l’in-

dustrie chimique qui se retrouve

partout dans tous les domaines.
Les plastiques et les fibres syn-

thétiques ont fait particulière-

!ment l'objet de sa causerie. Ces

{ produits maintenant avantageu-

i sement connus ne remplacent

| pas dit-il les autres matériaux
mais les complètent et dans

maints cas les avantagent. Il

faut bien avouer d'ajouter M.
Langlois qu'il peut y avoir des

abus dans l’usage de ces produits
qui sont faits de mains d’hom-

mes après tout. Par ailleurs, la

production de l'industrie chimi-
que fournira en temps et lieu une
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Scagram’'s "837 *

;vogue. Avec M. Rogers. tous les

membres ont souhaité d'avoir
‘l’eecasion d'entendre de, cause-

|sis a remercié le conférencier;eS du genre faites par M Lan-
pour son brillant exposé de pro- glois, y trouvant leur profit et un

! duits nouveaux pour nous et qui|agréable passe-temps.

de choix au marché.

M. Rogers en des termes choi- 
—————~~

  

  
   

  
  

congélateur domestique

Harder Freez

 

 
les entrées au crayon.

Couvercle à fonctionnement

central.

  
  

     

 
Capacité de 15, 20 et 35 pieds cubes.
Notez le bloc-note commode — faites

Capacité de 15 et 20 pieds cubes.

bré, lumière intérieure et panier à
poignée. Exclusivité du serpentin

Avant de faire votre choix d'un
congélateur voyez ces deux mo-
dèles HARDER FREEZ. NH y en
a sûrement un qui convient À
voire famille et votre budget.

MARCHAND.

Economise

nourriture, travail, temps, argent

Le HARDER FREEZ vous offre tellement plus . . .
Emmagasinage plus facile des viandes, légumes,
fruits, et même des jus grâce aux corbeilles ‘Jiffi-

Juice” . . . Carte d'inventaire simplifiée .
visibilité . . . Contrôle thermostatique . .
facile,

.. Meilleure

. Entretien

Fonctionnement silencieux, sans éventail. Les con-

gélateurs HARDER FREEZ nouveaux modèles sont

d’une élégance digne de la cuisine moderne.
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APPARTIENT A SESABONNÉS

 

    LAUMR
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MAINTENANT C'EST LE TEMPS
LA CONSTRUCTION

ET DES RÉPARATIONS  

 

 emeaans æ

taille. M. Louis Devost, président longuement, car, M. Devost a cou-

de la Commission Scolaire de Coa- | vert le sujet d’une façon si parfai-

ticook vint donner des précisions te que Coaticook n’a qu’à se félici-

sur la construction de l'école Mgr! ter d'avoir à la tête de sa Commis- tenue des élections: MM. A. Robi-
Durand. | sion Scolaire un homme compétent| taille et Elie Carrier furent les

i et dévoué comme M. Louis Devost. nouveaux élus au bureau de direc-

avec beaucoup de joie et de profit
une interview de M. L. Devost.

L'assemblée se clôtura par laNos proprios discutent
de ja construction

Lundi soir dernier avait lieu la

réunion annuelle des propriétaires

de la Ville de Coaticook sous la
présidence de M. Antonio Daigle.

Quelque 25 membres assistaient à

cette réunion qui fut des plus inté-

ressantes, C’est au cours de cette
assemblée qu'il fut décidé de de-

mander au Conseil de ville une en-

quête sur le Comité de protection

et des prétendus vols au départe-

ment de l'électricité,
Après la lecture des minutes par,

M. E. H. Hamel, secrétaire de la

ligue, on aborda la première ques-

tion comprise à l'agenda : les

plans du futur Hôtel de Ville, M.

A, Duigle révéla avoir reçu une

lettre du Conseil de Ville invitant
deux délégués jeudi soir afin d’ex-

aminer d’autres plans sur la cons-

truction de l'Hôtel de Ville. Les

suggestions fusèrent alurs de tou-

tes parts et pratiquement tous les

membres présents y allèrent des
leurs. On en vit de toutes les cou-

leurs: M. J. Lincourt proposa de
rencontrer M. Adrien Maurice, “Il

paraît dit-il, qu’il liquiderait tous
ses bâtiments de la rue Main pour

$150,000.00 ou même M. Lincourt

suggère d'approcher M. A. Robi-

taille afin d'acheter son garage, Il

ajoute que l’on pourrait aménager

des bureaux de l'Hôtel de Ville en
face du garage.

MM. Robitaille et Lincourt pro-

posent de construire le striet né-
cessaire sur l'ancien emplacement

et de loger le poste de Police, le

poste de Pompiers et le garage

municipal de l’autre côté de la rue

Adam. Cette construction serait

moins dispendieuse, puisque elle

serait moins moderne. A objection

de M, G. Couillard qui souligne le

| manque d’espace pour une telle

construction, M, Lincourt suggère

de furmer la rue compiètement.

M. C. E. Audet propose de rem-

placer la pierre par de la brique,

“ainsi, dit-il, la Ville économisera

S50,000.00, M, G. Couillard opine

plutôt pour $20,000.00 tout au
plus. M. Audet se déclare pour la

pierre, si réellement il n’y a pas
plus de différence que cela, MM.

Lavoie et Audet croient qu'il y a

trop de bureaux et due salles inu-

tiles. M. Lavoie de dire “Il y à une

salle pour le Recorder et une pour

le greffier; c’est une dépense inu-

tile” quand le recorder siège, le

greffier se trouve dans le même

local; quand il ne siège pas, le

greffier peut utiliser le même lu-
cal.

M, C. E. Audet dit que les pro-
chains plans d'après les informa-

tions obtenues comporteront une

coupure de 6 pieds sur de haut en

bas sur l'ancien plan. Le nouveau

ne comprend pas de salle de tir, de
gymnase, et les cellules seront au

rez-de-chaussée, Ainsi, on pourrait

retrancher l’étage au-dessus du

poste des Pompiers, la Ville écono-

miserait $35,000.00. Une vive

contreverse s’en suivit mais M. A.

Daigle suggéra de nommer deux

délégués pour rencontrer le con-

seil. “Il est assez difficile, dit-il,

de discuter puisque nuus n'avons
pas vu les nouveaux plans. Nous

sommes d'accord sur un seul
point: il faut absolument économi-

ser. Alors, après avoir pris con-

naissance des plans ou pourra dis-

cuter plus profitablement. M. L.

Lavoie propose MM. Couillard et

C. E. Audet comme délégués: il  
fut secondé par M. Armand Robi- permette pas de développer plus

! Nos lecteurs liraient certainement ition.
Sur l'objection de M. C. E. Au-

det à l’effet que le terrain choisi ||
était complètement dans un coin

de la Ville et qu’il ne tenait pas

compte de l’agrandissement futur

de Couticook, M. Devost rétorqua :

qu’il y avait plusieurs lots autour|
de la future école et que de plus|

les autres terrains examinés

étaient soit trop dispendieux ou |
impossible à niveler d’une façon

satisfaisante. Le terrain actuel

acheté de M. Aldéi Boivin a coûté ‘
$10,000.00. Pour ce qui est du |

luxe, M. Devost déclare que les

contribuables doivent s’en remet-

tre complètement au département

de l’Instruction publique. La Com-

mission Scolaire de Coaticook dé-

sirait bâtir une école identique à

l’école Gendreau, mais, ceci ne fut

pas possible, vu les droits d'auteur

sur les plans, Le Département pro-

posa alors une construction sur un

seul plancher comportant une salle

de récréation au centre, 8 classes

de chaque côté, mais, ce plan fut
jugé trop dispendieux vu la surfa-

ce de toiture. Enfin, on en vint au
plan dont l'esquisse a paru dans
les journaux. Bâtisse de deux éta-

ges comprenant 8 classes chacune

et le gymnase (Salle de récréa-

— tion) d’un seul étage faisant angle  Rue Main Ouest
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Si vous désirez construire une maison à votre goût ou si
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droit. À ce point, M, Devost appor-

ta une foule de renseignements

intéressants et instructifs à ses
auditeurs. Aux différentes objec-

tions de l’augmentation possible

de la taxe scolaire, du millin et de

la dette énorme de la Commission
Scolaire, M. Devost à su répondre

avec un aplomb déconcertant et

une franchise diplomatique. Il est
regrettable que l’espace ne nous
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